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Primitives et équations différentielles : 

Partie 1 : Primitive d'une fonction  

1) Définition et propriétés 
Exemple : 
On considère les fonctions 𝑓 et 𝐹 définies par : 𝑓(𝑥) = 2𝑥 + 3 et 𝐹(𝑥) = 𝑥ଶ + 3𝑥 − 1 
Si on dérive 𝐹, on constate que si on dérive on obtient: 𝐹ᇱ(𝑥) = 2𝑥 + 3 = 𝑓(𝑥). 
Lorsque 𝐹ᇱ = 𝑓, on dit que 𝐹 est une primitive de 𝑓. 
Définition : 𝑓 est une fonction continue sur un intervalle 𝐼. 
On appelle primitive de 𝑓, une fonction 𝐹, telle que : 𝐹ᇱ = 𝑓. 
Remarque : 
Dans ces conditions, dire que « 𝐹 est une primitive de 𝑓 » revient à dire que « 𝑓 est la 
dérivée de 𝐹 ». 
Méthode : Vérifier qu’une fonction est une primitive d’une autre fonction 
Facile on dérive la fonction qui est censée être la primitive et on obtient la seconde. (il faut 
savoir dériver !) 
Exercice 1 : 
Dans chaque cas, dire si 𝐹 est une primitive de 𝑓. 

a) 𝐹(𝑥) =
௫మ

ଶ
 et 𝑓(𝑥) = 𝑥. 

b) 𝐹(𝑥) = 𝑥𝑒௫ et 𝑓(𝑥) = 𝑒௫(𝑥 + 1). 

c) 𝐹(𝑥) =
୪୬(௫)

௫
 et 𝑓(𝑥) =

ି ୪୬(௫)

௫మ
. 

Solution 1 : 
a) 𝐹ᇱ(𝑥) =

ଶ௫

ଶ
= 𝑥 = 𝑓(𝑥) 

Donc 𝐹 est une primitive de 𝑓. 
b) 𝐹ᇱ(𝑥) = 1 × 𝑒௫ + 𝑥 × 𝑒௫ = 𝑒௫(𝑥 + 1) = 𝑓(𝑥) 
Donc 𝐹 est une primitive de 𝑓. 

c) 𝐹ᇱ(𝑥) =
భ

ೣ
×௫ି୪୬(௫)×ଵ

௫మ
=

ଵି୪୬(௫)

௫మ
≠ 𝑓(𝑥) 

Donc 𝐹 n’est pas une primitive de 𝑓. 
 
Propriété : Deux primitives d’une même fonction continue sur un intervalle diffèrent d’une 
constante.  
 
Démonstration : 

Soit 𝐹 et 𝐺 deux primitives de la fonction 𝑓 sur 𝐼. 
Alors : 𝐹’(𝑥) = 𝑓(𝑥) et 𝐺’(𝑥) = 𝑓(𝑥). 
Donc : 𝐹’(𝑥) = 𝐺’(𝑥), soit 𝐹’(𝑥) − 𝐺’(𝑥) = 0, soit encore (𝐹 − 𝐺)’(𝑥) = 0. 
La fonction 𝐹 –  𝐺 possède une dérivée nulle sur 𝐼, elle est donc constante sur 𝐼. 
On nomme 𝐶 cette constante. Ainsi : 𝐹(𝑥) − 𝐺(𝑥) = 𝐶 pour tout 𝑥 de 𝐼.  
On en déduit que les deux primitives de 𝑓 diffèrent d’une constante.  
 
Propriété : 𝑓 est une fonction continue sur un intervalle 𝐼. 
Si 𝐹 est une primitive de 𝑓 alors pour tout réel 𝐶, la fonction 𝑥 ⟼ 𝐹(𝑥) + 𝐶 est une 
primitive de 𝑓. 
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Démonstration : 
𝐹 est une primitive de 𝑓. 
On pose  𝐺(𝑥) = 𝐹(𝑥) +  𝐶. 
𝐺ᇱ(𝑥) = 𝐹ᇱ(𝑥) +  0 = 𝐹ᇱ(𝑥) = 𝑓(𝑥). 
Donc 𝐺 est une primitive de 𝑓. 
Exemple : 
On a vu dans la méthode précédente que 𝐹 est une primitive de 𝑓 avec : 

𝐹(𝑥) =
௫మ

ଶ
 et 𝑓(𝑥) = 𝑥. 

Donc, la fonction 𝐺 définie par 𝐺(𝑥) =
௫మ

ଶ
+ 5 est également une primitive de 𝑓. 

En effet : 𝐺ᇱ(𝑥) =
ଶ௫

ଶ
+ 0 = 𝑥 = 𝑓(𝑥). 

 
Propriété : Toute fonction continue sur un intervalle admet des primitives sur cet intervalle. 

- Voir la démonstration dans le chapitre Intégration – 
 
Remarque : Bien que l'existence soit assurée, la forme explicite d'une primitive n'est pas 
toujours connue. Par exemple, la fonction 𝑥 ⟼ 𝑒ି௫మ

 ne possède pas de primitive sous 
forme explicite. 
Méthode : Recherche d’une primitive particulière 

Exercice 2 : Soit la fonction 𝑓 définie sur ℝ* par 𝑓(𝑥) = ௘
మೣ(ଶ௫ିଵ)

௫మ
.  

a) Démontrer que la fonction 𝐹 définie sur ℝ* par 𝐹(𝑥) = ௘
మೣ

௫
 est une primitive de 𝑓. 

b) Déterminer la primitive 𝐺 de la fonction 𝑓 qui s’annule en 𝑥 = 1. 
Correction 2 

a) 𝐹′(𝑥) = ଶ௘మೣ௫ି௘మೣ

௫మ
= ௘

మೣ(ଶ௫ିଵ)

௫మ
= 𝑓(𝑥). 

Donc 𝐹’ = 𝑓 et donc la fonction 𝐹 est une primitive de 𝑓. 
b) On cherche la primitive 𝐺 de la fonction 𝑓 qui s’annule en 𝑥 = 1, soit : 𝐺(1) = 0. 

Si 𝐺 est une primitive de 𝑓 alors : 𝐺(𝑥) = 𝐹(𝑥) + 𝐶, où 𝐶 est un nombre réel. 
Donc : 𝐺(1) = 𝐹(1) + 𝐶 
Et donc : 𝐹(1) + 𝐶 = 0   

Soit : ௘
మ×భ

ଵ
+ 𝐶 = 0 

𝑒ଶ + 𝐶 = 0 
𝐶 = −𝑒ଶ 
La primitive de la fonction 𝑓 qui s’annule en 𝑥 = 1 est 𝐺 telle que :  

𝐺(𝑥) = 𝐹(𝑥) − 𝑒ଶ =
௘మೣ

௫
− 𝑒ଶ  

 
 2) Primitives des fonctions usuelles 
 

Fonction 𝒇 Une primitive 𝑭 

𝑎,  𝑎 ∈ ℝ 𝑎𝑥 

𝑥௡ 

avec 𝑛 ∈ ℤ ∖ {−1 ; 0} 

1

𝑛 + 1
𝑥௡ାଵ 
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1

𝑥ଶ
  − 1

𝑥 

 
ଵ

௫
 

avec 𝑥 > 0 

 ln(𝑥) 

 
ଵ

√௫
 2√𝑥 

𝑒௫ 𝑒௫ 

cos(𝑥) sin(𝑥) 

sin(𝑥) −cos(𝑥) 

 

 3) Linéarité des primitives 

Propriété :  
Si 𝐹 est une primitive de 𝑓 et 𝐺 est une primitive de 𝑔 alors : 
-  𝐹 + 𝐺 est une primitive de 𝑓 + 𝑔, 
-  𝑘𝐹 est une primitive de 𝑘𝑓, avec 𝑘 réel. 
 
Démonstrations : 
- (𝐹 + 𝐺)ᇱ = 𝐹ᇱ + 𝐺ᇱ = 𝑓 + 𝑔 
- (𝑘𝐹)ᇱ = 𝑘𝐹ᇱ = 𝑘𝑓 
 
Méthode : Déterminer une primitive (1) 
Exercice 4 : Dans chaque cas, déterminer une primitive 𝐹 de la fonction 𝑓. 
a) 𝑓(𝑥) = 𝑥ଷ − 2    b) 𝑓(𝑥) = 3𝑥ଶ − ଷ

௫మ
    c) 𝑓(𝑥) =

ଵ

௫ఱ
   

d) 𝑓(𝑥) =
ଷ

௫
   sur ]0 ;  +∞[  e) 𝑓(𝑥) = − sin(𝑥)   f) 𝑓(𝑥) =

ଶ

√௫
 

Correction 4 
a) 𝐹(𝑥) =

ଵ

ସ
𝑥ସ − 2𝑥  

b) 𝑓(𝑥) = 3𝑥ଶ − ଷ

௫మ
= 3𝑥ଶ − 3 ×

ଵ

௫మ
  donc 𝐹(𝑥) = 𝑥ଷ − 3 × ቀ−

ଵ

௫
ቁ = 𝑥ଷ +

ଷ

௫
 

c) 𝑓(𝑥) =
ଵ

௫ఱ
= 𝑥ିହ 

    𝐹(𝑥) =
ଵ

ିସ
𝑥ିସ = −

ଵ

ସ௫ర
 

d) 𝑓(𝑥) =
ଷ

௫
= 3 ×

ଵ

௫
 

     𝐹(𝑥) = 3 ln(𝑥) 
Remarque : L’intervalle de recherche de la primitive est ]0 ; +∞[, car la fonction 𝑙𝑛 est 
définie pour des valeurs strictement positive. 
e) 𝑓(𝑥) = − sin(𝑥) 
    𝐹(𝑥) = −(− cos(𝑥)) = cos (𝑥) 
f) 𝑓(𝑥) =

ଶ

√௫
= 2 ×

ଵ

√௫
 

   𝐹(𝑥) = 2 × 2√𝑥 = 4√𝑥 
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4) Primitives de fonctions composées 
 𝑢 est une fonction dérivable sur un intervalle I. 
 

Fonction Une primitive 

𝑢′𝑢௡ 

avec 𝑛 ∈ ℤ ∖ {−1 ; 0} 
1

𝑛 + 1
𝑢௡ାଵ 

𝑢ᇱ

√𝑢
 2√𝑢 

𝑢ᇱ

𝑢
 

avec 𝑢 > 0 
ln(𝑢) 

𝑢′𝑒௨ 𝑒௨ 

𝑢ᇱ cos(𝑢) sin(𝑢) 

𝑢ᇱ sin(𝑢) −cos(𝑢) 

 
Méthode : Déterminer une primitive (2) 
Exercice 5 : Dans chaque cas, déterminer une primitive 𝐹 de la fonction 𝑓. 
a) 𝑓(𝑥) = (2𝑥 − 5)(𝑥ଶ − 5𝑥 + 4)ଶ   b) 𝑓(𝑥) = ௫

√௫మାଵ
                      

c) 𝑓(𝑥) = 𝑥ଶ𝑒௫య
                 d) 𝑓(𝑥) = cos(5𝑥) − 3 sin(3𝑥 − 1)  

Correction 5 
a) 𝑓(𝑥) = (2𝑥 − 5)(𝑥ଶ − 5𝑥 + 4)ଶ  du type 𝑢′𝑢௡, avec 𝑛 = 2. 

En effet : 𝑢(𝑥) = 𝑥ଶ − 5𝑥 + 4 → 𝑢ᇱ(𝑥) = 2𝑥 − 5 
Une primitive de 𝑢′𝑢ଶ  est de la forme ଵ

ଷ
𝑢ଷ 

Soit : 𝐹(𝑥) =
ଵ

ଷ
(𝑥ଶ − 5𝑥 + 4)ଷ  

b) 𝑓(𝑥) = ௫

√௫మାଵ
=

ଵ

ଶ
× ଶ௫

√௫మାଵ
 du type ௨ᇲ

√௨
 . 

En effet : 𝑢(𝑥) = 𝑥ଶ + 1 → 𝑢ᇱ(𝑥) = 2𝑥 

Une primitive de ௨ᇲ

√௨
  est de la forme 2√𝑢. 

Soit : 𝐹(𝑥) =
ଵ

ଶ
× 2√𝑥ଶ + 1 = √𝑥ଶ + 1 

c) 𝑓(𝑥) = 𝑥ଶ𝑒௫య
=

ଵ

ଷ
× 3𝑥ଶ𝑒௫య

 du type 𝑢′𝑒௨. 
En effet : 𝑢(𝑥) = 𝑥ଷ → 𝑢ᇱ(𝑥) = 3𝑥ଶ. 
Une primitive de 𝑢′𝑒௨ est de la forme 𝑒௨. 
Soit : 𝐹(𝑥) =

ଵ

ଷ
× 𝑒௫య

   

d) 𝑓(𝑥) = cos(5𝑥) − 3 sin(3𝑥 − 1) =
ଵ

ହ
× 5 cos(5𝑥) − 3 sin(3𝑥 − 1)  

Donc 𝐹(𝑥) =
ଵ

ହ
× sin(5𝑥) + cos(3𝑥 − 1) 

Remarque : Pour se vérifier on pourra dériver la primitive trouvée. 
 
Exercice 6 : Fonction polynomiale 
Développer et réduire l’expression : (𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3) 
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Déterminer les primitives de la fonction définie par 𝑓(𝑥) = ൫(𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3)൯
ଷ

(𝑥 + 1)² 
Indication : savoir reconnaitre 𝑢′𝑢௡. 
Solution 6 :  
(𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3) = 𝑥ଷ + 3𝑥ଶ + 3𝑥 + 9 
La fonction 𝑓 est une fonction polynomiale, elle est donc continue sur ℝ et y admet donc des 
primitives. 

𝑓(𝑥) = ൫(𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3)൯
ଷ

(𝑥 + 1)² = (𝑥ଷ + 3𝑥ଶ + 3𝑥 + 9)ଷ(𝑥 + 1)² 
Posons : 𝑢(𝑥) = (𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3) = 𝑥ଷ + 3𝑥ଶ + 3𝑥 + 9 
On a 𝑢ᇱ(𝑥) = 3𝑥ଶ + 6𝑥 + 3 = 3(𝑥ଶ + 2𝑥 + 1) = 3(𝑥 + 1)² 

 𝑓(𝑥) = ൫(𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3)൯
ଷ

(𝑥 + 1)ଶ =
ଵ

ଷ
𝑢(𝑥)ଷ𝑢ᇱ(𝑥)  

Donc 𝐹(𝑥) =
ଵ

ଷ
×

(௨(௫))ర

ସ
+ 𝐶 =

ଵ

ଵଶ
[(𝑥 + 3)(𝑥ଶ + 3)]ସ + 𝐶 avec C une constante 

Exercice 7 : Fonctions rationnelles 
Déterminer les primitives sur ℝ∗ା de la fonction 𝑓 définie par 𝑓(𝑥) = 𝑥ଶ +

ଵ

௫మ
. 

Déterminer les primitives sur ℝ∗ା de la fonction 𝑓 définie par 𝑓(𝑥) =
௫రି௫యାଶ

௫య
 

Déterminer les primitives sur ]1; +∞[ de la fonction 𝑓 définie par 𝑓(𝑥) =
ଵ

(௫ିଵ)య
 

Solution 7 :  
La fonction 𝑓 définie sur ℝ∗ାpar 𝑓(𝑥) = 𝑥ଶ +

ଵ

௫మ
 est continue sur ℝ∗ା, elle admet des 

primitives sur cet intervalle : 

𝐹(𝑥) =
௫య

ଷ
−

ଵ

௫
+ 𝐶 avec C une constante 

La fonction 𝑓 définie sur ℝ∗ାpar 𝑓(𝑥) =
௫రି௫యାଶ

௫య
 est continue sur cet intervalle, elle y admet 

des primitives : 

𝑓(𝑥) =
𝑥ସ − 𝑥ଷ + 2

𝑥ଷ
= 𝑥 − 1 +

2

𝑥ଷ
= 𝑥 − 1 + 2𝑥ିଷ 

𝐹(𝑥) =
௫²

ଶ
− 𝑥 +

ଶ

(ିଶ)
𝑥ିଶ + 𝐶 =

ଵ

ଶ
𝑥ଶ − 𝑥 −

ଵ

௫మ
+ 𝐶 avec C une constante 

La fonction 𝑓 définie sur ]1; +∞[ par 𝑓(𝑥) =
ଵ

(௫ିଵ)య
 est continue sur cet intervalle, elle y 

admet des primitives : 
Posons 𝑢(𝑥) = 𝑥 − 1 ; 𝑢ᇱ(𝑥) = 1, on a 𝑓(𝑥) =

ଵ

௨య
=

௨ᇱ

௨య
= 𝑢′𝑢ିଷ 

𝐹(𝑥) =
௨షమ

ିଶ
+ 𝐶 = −

ଵ

ଶ(௫ିଵ)²
+ 𝐶 avec C une constante 

 
Exercice 8 : Fonction racine carrée 
Déterminer la dérivée de la fonction définie sur ℝ par 𝑔(𝑥) = 𝑥 + √𝑥ଶ + 1 

Déterminer les primitives sur ℝ de la fonction 𝑓ଵ(𝑥) =
(௫ା√௫మାଵ)మ

√௫మାଵ
 

Déterminer les primitives sur ℝ de la fonction 𝑓ଶ(𝑥) =
ଵ

√௫మାଵ(௫ା√௫మାଵ)
 

Solution 8 :  
La fonction 𝑔 est dérivable sur ℝ, comme somme et composée de fonctions qui le sont. 

𝑔ᇱ(𝑥) = 1 +
2𝑥

2√𝑥ଶ + 1
=

√𝑥ଶ + 1 + 𝑥

√𝑥ଶ + 1
 

La fonction 𝑓ଵ est continue sur ℝ et elle y admet des primitives : 

𝑓ଵ(𝑥) =
(௫ା√௫మାଵ)మ

√௫మାଵ
=

൫௫ା√௫మାଵ൯

√௫మାଵ
(𝑥 + √𝑥ଶ + 1) (pour visualiser 𝑔(𝑥)) 
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𝑓ଵ(𝑥) = 𝑔ᇱ(𝑥)𝑔(𝑥) d’où 𝐹ଵ(𝑥) =
(௚(௫))²

ଶ
+ 𝐶 avec C une constante. 

Il vient 𝐹ଵ(𝑥) =
ଵ

ଶ
൫𝑥 + √𝑥ଶ + 1൯

ଶ
+ 𝐶 

𝑓ଶ(𝑥) =
ଵ

√௫మାଵ(௫ା√௫మାଵ)
=

(௫ା√௫మାଵ)

√௫మାଵ(௫ା√௫మାଵ)²
=

(ೣశඥೣమశభ)

ඥೣమశభ

(௫ା√௫మାଵ)²
 on a cherché à faire apparaître 𝑔 et 

𝑔′  
 𝑓ଶ(𝑥) =

௚ᇱ(௫)

(௚(௫))²
 d’où 𝐹ଶ(𝑥) = −

ଵ

௫ା√௫మାଵ
+ 𝐶 avec C une constante. 

 
Exercice 9 : Fonctions trigonométriques 
Déterminer les primitives sur ℝ. 
𝑓ଵ(𝑥) = cos 2𝑥  ; 𝑓ଶ(𝑥) = sin(

ଶ௫

ଷ
+

గ

ସ
) ; 𝑓ଷ(𝑥) = cos(

గ

ଷ
−

ଷ௫

ସ
) ; 𝑓ସ(𝑥) = (cos 𝑥)ଷ 

𝑓ହ(𝑥) = (sin 𝑥)ଷ. 

Déterminer sur ቂ0;
గ

଺
ቂ, l’ensemble des primitives de la fonction 𝑓଺ définie par :  

𝑓଺(𝑥) =
sin 3𝑥

1 + cos 6𝑥
 

Solution 9 :  
Pour 𝑓ଵ(𝑥) = cos 2𝑥, 𝐹ଵ(𝑥) =

ଵ

ଶ
sin 2𝑥 + 𝐶 

Pour 𝑓ଶ(𝑥) = sin(
ଶ௫

ଷ
+

గ

ସ
), 𝐹ଶ(𝑥) = −

ଷ

ଶ
cos ቀ

ଶ௫

ଷ
+

గ

ସ
ቁ + 𝐶 

Pour 𝑓ଷ(𝑥) = cos(
గ

ଷ
−

ଷ௫

ସ
),  𝐹ଷ(𝑥) = −

ସ

ଷ
sin ቀ

గ

ଷ
−

ଷ௫

ସ
ቁ + 𝐶 

Pour  𝑓ସ(𝑥) = (cos 𝑥)ଷ = (cos 𝑥)²cos 𝑥 = (1 − (sin 𝑥)²)cos𝑥 car 𝑐𝑜𝑠²𝑥 + 𝑠𝑖𝑛²𝑥 = 1 
Avec 𝑢(𝑥) = sin 𝑥, on a 𝑢ᇱ(𝑥) = cos 𝑥 

𝑓ସ(𝑥) = ቀ1 − ൫𝑢(𝑥)൯
ଶ

ቁ 𝑢ᇱ(𝑥) = 𝑢ᇱ(𝑥) − 𝑢′(𝑥)(𝑢(𝑥))² il vient : 

𝐹ସ(𝑥) = 𝑢(𝑥) −
1

3
൫𝑢(𝑥)൯

ଷ
+ 𝐶 = sin 𝑥 −

(sin 𝑥)ଷ

3
+ 𝐶 

Pour 𝑓ହ(𝑥) = (sin 𝑥)ଷ = (1 − 𝑐𝑜𝑠ଶ𝑥) sin 𝑥 
Avec 𝑢(𝑥) = cos 𝑥, on a 𝑢ᇱ(𝑥) = − sin 𝑥 
𝑓ହ(𝑥) = (sin 𝑥)ଷ = (1 − 𝑐𝑜𝑠ଶ𝑥) sin 𝑥 = −𝑢′(𝑥)(1 − (𝑢(𝑥)ଶ) = −𝑢ᇱ(𝑥) + 𝑢′(𝑥)(𝑢(𝑥))² il 
vient : 

𝐹ହ(𝑥) = −𝑢(𝑥) +
൫𝑢(𝑥)൯

ଷ

3
+ 𝐶 = − cos 𝑥 +

1

3
(cos 𝑥)ଷ + 𝐶 

Pour 𝑓଺(𝑥) =
ୱ୧୬ ଷ௫

ଵାୡ୭ୱ
 sur l’intervalle ቂ0;

గ

଺
ቂ, on a cos 6𝑥 = cos(2 × 3𝑥)  

Et cos 2𝜃 = 2𝑐𝑜𝑠² 𝜃 − 1, d’où cos 6𝑥 = cos(2 × 3𝑥) = 2(cos 3𝑥)² − 1, il vient : 
𝑓଺(𝑥) =

ୱ୧୬ ଷ௫

ଵାୡ୭ୱ ଺௫
=

ୱ୧୬ ଷ௫

ଵାଶ௖௢௦మଷ௫ିଵ
=

ୱ୧୬ ଷ௫

ଶ(ୡ୭ୱ ଷ௫)²
 posons 𝑢(𝑥) = cos 3𝑥  ; 𝑢ᇱ(𝑥) = −3 sin 3𝑥 

𝑓଺(𝑥) = −
௨ᇲ(௫)

଺ ൫௨(௫)൯
మ = −

ଵ

଺
𝑢ᇱ(𝑥)(𝑢(𝑥))ିଶ d’où :  

𝐹଺(𝑥) = −
1

6
×

൫𝑢(𝑥)൯
ିଶାଵ

(−2 + 1)
+ 𝐶 =

1

6
×

1

𝑢(𝑥)
+ 𝐶 =

1

6 cos 3𝑥
+ 𝐶 

 

Partie 2 : Équations différentielles  
I. Premier ordre à coefficients constants 

 

 1) Définition d’une équation différentielle 
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Définition : Une équation différentielle est une équation dont l’inconnue est une fonction et 
où interviennent des dérivées de cette fonction. 
 
Exemples : 
a) L’équation 𝑓ᇱ(𝑥) = 5 est une équation différentielle. 
L’inconnue est la fonction 𝑓. 
En considérant que 𝑦 est la fonction inconnue qui dépend de 𝑥, l’équation différentielle peut 
se noter : 𝑦ᇱ = 5  
b) L’équation 𝑦ᇱ = 2𝑥ଶ − 3 est également une équation différentielle. 
L’inconnue est la fonction 𝑦 dont la dérivée est égale à 2𝑥ଶ − 3. 
 
Résoudre une équation différentielle, c’est déterminer toutes les fonctions 𝑦(𝑥) qui vérifient 
l’équation sur un intervalle donné de ℝ.(la fonction 𝑦 est une fonction d’une variable 𝑥) 
 
Résolution des exemples : 

a) 𝑦ᇱ = 5, il vient 𝑦(𝑥) = 5𝑥 + 𝐶 
b) 𝑦ᇱ = 2𝑥ଶ − 3, il vient 𝑦(𝑥) =

ଶ

ଷ
𝑥ଷ − 3𝑥 + 𝐶 

 
 2) Équation différentielle du type 𝒚’ = 𝒇 
 
Définition : Soit une fonction 𝑓 définie sur un intervalle 𝐼.  
La fonction 𝑔 est une solution de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑓 si et seulement si 
𝑔’(𝑥) = 𝑓(𝑥).  
 
Propriété : 
Dire que 𝐹 est une primitive de 𝑓, revient à dire que 𝐹 est une solution de l’équation 
différentielle 𝑦’ = 𝑓. 
 
En effet, 𝐹’ = 𝑓. 
 
Méthode :  
Exercice 10 : Vérifier qu’une fonction est solution d’une équation différentielle 
Prouver que la fonction 𝑔 définie sur ]0 ;  +∞[ par 𝑔(𝑥) = 3𝑥ଶ + ln 𝑥 est solution de 
l’équation différentielle  𝑦ᇱ = 6𝑥 + ଵ

௫
. 

Correction 10 : 

𝑔′(𝑥) = 3 × 2𝑥 + 
1

𝑥
= 6𝑥 +

1

𝑥
 

Donc, 𝑔 est solution de l’équation différentielle : 𝑦ᇱ = 6𝑥 + ଵ
௫
. 

 
 3) Équations différentielles du type 𝒚’ = 𝒂𝒚 (homogène) 
 
Propriété : Les solutions de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦, 𝑎 ∈ ℝ, sont les fonctions de la 
forme 𝑥 ⟼ 𝐶𝑒௔௫, où 𝐶 est une constante réelle quelconque. 
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Démonstration : 
• Soit la fonction 𝑓 définie sur ℝ par 𝑓(𝑥) = 𝐶𝑒௔௫, où 𝐶 est un réel. 
Alors, 𝑓ᇱ(𝑥) = 𝐶 × 𝑎𝑒௔௫ = 𝑎 × 𝐶𝑒௔௫ = 𝑎𝑓(𝑥).  
Donc 𝑓ᇱ(𝑥) = 𝑎𝑓(𝑥). 
𝑓 est donc solution de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦. 
 
• Réciproquement, soit 𝑓 une solution de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦.  
Et soit 𝑔 la fonction définie sur ℝ par 𝑔(𝑥) = 𝑒ି௔௫ × 𝑓(𝑥). 
𝑔 est dérivable sur ℝ et on a : 𝑔ᇱ(𝑥) = −𝑎𝑒ି௔ × 𝑓(𝑥) + 𝑒ି௔ × 𝑓ᇱ(𝑥). 
Comme 𝑓 est solution de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦, on a : 𝑓 ’(𝑥) = 𝑎𝑓(𝑥). 
Ainsi : 𝑔ᇱ(𝑥) = −𝑒ି௔௫ × 𝑎𝑓(𝑥) + 𝑒ି௔௫ × 𝑓ᇱ(𝑥)   = −𝑒ି௔ × 𝑓′(𝑥) + 𝑒ି௔௫ × 𝑓ᇱ(𝑥) = 0. 
La fonction 𝑔 est donc égale à une constante réelle 𝐶, soit : 
𝑒ି௔ × 𝑓(𝑥) = 𝐶. 
Et donc : 𝑓(𝑥) = 𝐶 × ଵ

௘షೌೣ
 = 𝐶𝑒௔௫. 

 
Méthode : Résoudre une équation différentielle du type 𝑦’ = 𝑎𝑦 
Exercice 11 : 
On considère l’équation différentielle 3𝑦ᇱ + 5𝑦 = 0. 
1) a) Déterminer la forme générale des fonctions solutions de l’équation. 
    b) Représenter à l’aide de la calculatrice ou d’un logiciel, quelques courbes des fonctions 
solutions. 
2) Déterminer l’unique solution 𝑓 telle que 𝑓(1) = 2. 
Correction 11 : 

1) a) 3𝑦ᇱ + 5𝑦 = 0 
                  3𝑦ᇱ = −5𝑦 

                    𝑦ᇱ = −
5

3
𝑦 

Les solutions sont les fonctions de la forme : 𝑥 ⟼ 𝐶𝑒ି
ఱ

య
௫, 𝐶 ∈ ℝ. 

b) Pour différentes valeurs de 𝐶, on obtient : 
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2) 𝑓 est solution de l’équation différentielle, donc de la forme : 𝑓(𝑥) = 𝐶𝑒ି
ఱ

య
௫  

Donc 𝑓(1) = 𝐶𝑒ି
ఱ

య
×ଵ = 𝐶𝑒ି

ఱ

య 
Or, 𝑓(1) = 2. 

Donc : 𝐶𝑒ି
ఱ

య = 2 

            𝐶𝑒ି
ହ
ଷ = 2 

            𝐶 =
2

𝑒ି
ହ
ଷ

 

            𝐶 = 2𝑒
ହ
ଷ 

Et donc : 𝑓(𝑥) = 2𝑒
ఱ

య 𝑒ି
ఱ

య
௫ = 2𝑒

ఱ

య
ି

ఱ

య
௫ = 2𝑒

ఱ

య
(ଵି௫) 

 
Propriété : Si 𝑓 et 𝑔 sont deux solutions de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦, 𝑎 ∈ ℝ, 
alors 𝑓 + 𝑔 et 𝑘𝑓, 𝑘 ∈ ℝ, sont également solutions de l’équation différentielle. 
 
Démonstrations : 
- (𝑓 + 𝑔)ᇱ = 𝑓ᇱ + 𝑔ᇱ = 𝑎𝑓 + 𝑎𝑔 = 𝑎(𝑓 + 𝑔) 
- (𝑘𝑓)ᇱ = 𝑘𝑓ᇱ = 𝑘 × 𝑎𝑓 = 𝑎(𝑘𝑓) 
 
 4) Équations différentielles du type 𝒚’ = 𝒂𝒚 + 𝒃 (non homogène) 
 

Propriété : La fonction 𝑥 ⟼ − ௕
௔

 est solution de l’équation différentielle  
𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑏 (𝑎 ≠ 0). Cette solution est appelée solution particulière constante.  
 
Démonstration : 
On pose : 𝑔(𝑥) = − ௕

௔
. Alors 𝑔ᇱ(𝑥) = 0. 

Or, 𝑎𝑔(𝑥) + 𝑏 = 𝑎 × ቀ− 
௕

௔
ቁ + 𝑏 = −𝑏 + 𝑏 = 0 = 𝑔ᇱ(𝑥). 

Donc : 𝑔ᇱ(𝑥) = 𝑎𝑔(𝑥) + 𝑏. 
𝑔 est donc solution de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑏. 
 

Propriété : Les solutions de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑏 (𝑎 ≠ 0) sont les fonctions de la 

forme 𝑥 ⟼ 𝐶𝑒௔௫ − 
௕

௔
, où 𝐶 ∈ ℝ. 

 

Solution de l’équation Solution particulière 

𝑦’ = 𝑎𝑦   constante de l’équation  

                                𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑏 

Remarque : L’équation 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑏 est appelée équation différentielle linéaire du premier 
ordre à coefficients constants.  
Méthode : Résoudre une équation différentielle du type 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑏 
Exercice 12 : On considère l’équation différentielle 2𝑦ᇱ − 𝑦 = 3. 
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a) Déterminer la forme générale des fonctions solutions de l’équation. 
b) Déterminer l’unique solution 𝑓 telle que 𝑓(0) = −1. 
Correction 12 :  

a) 2𝑦ᇱ − 𝑦 = 3 
      2𝑦ᇱ = 𝑦 + 3 

              𝑦ᇱ =
1

2
𝑦 +

3

2
 

● Une solution particulière constante est la fonction : 𝑥 ⟼ −3. 

En effet : − 
௕

௔
 = −

3
2
1
2

= −3.  

● Les solutions de l’équation différentielle  𝑦ᇱ =
1
2

𝑦 sont de la forme : 𝑥 ⟼ 𝐶𝑒
భ

మ
௫, 𝐶 ∈ ℝ. 

● Les solutions de l’équation différentielle 2𝑦ᇱ − 𝑦 = 3 sont donc de la forme : 

𝑥 ⟼ 𝐶𝑒
భ

మ
௫ − 3, 𝐶 ∈ ℝ 

b) 𝑓 est solution de l’équation différentielle, donc de la forme :  𝑓(𝑥) = 𝐶𝑒
భ

మ
௫ − 3, 𝐶 ∈

ℝ 

Donc 𝑓(0) = 𝐶𝑒
భ

మ
×଴ − 3 = 𝐶 − 3 

Or, 𝑓(0) = −1 
Donc : 𝐶 − 3 = −1 
            𝐶 = 3 − 1 
            𝐶 = 2 

Et donc : 𝑓(𝑥) = 2𝑒
భ

మ
௫ − 3 

 
 5) Équations différentielles du type 𝒚’ = 𝒂𝒚 + 𝒇 

Propriété : 𝑓 est une fonction définie sur un intervalle 𝐼.  

Les solutions de l’équation différentielle 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑓 (avec 𝑎 ≠ 0) sont les fonctions de la 
forme :      

                     𝑥 ⟼ 𝐶𝑒௔௫ + 𝑝(𝑥), où 𝐶 ∈ ℝ. 

 

 

Solution de l’équation  Solution particulière 

𝑦’ = 𝑎𝑦    de l’équation 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑓 

Méthode : Résoudre une équation différentielle du type 𝑦’ = 𝑎𝑦 + 𝑓 
Exercice 13 : On considère l’équation différentielle 𝑦ᇱ − 2𝑦 = 𝑥ଶ. 
a) Démontrer que la fonction 𝑝 définie sur ℝ par 𝑝(𝑥) = −

ଵ

ଶ
𝑥ଶ −

ଵ

ଶ
𝑥 −

ଵ

ସ
 est solution 

particulière de l’équation différentielle. 
b) En déduire la forme générale de toutes les solutions de l’équation différentielle. 
Correction 13 : 

a) 𝑝′(𝑥) = −
ଵ

ଶ
× 2𝑥 −

ଵ

ଶ
= −𝑥 −

ଵ

ଶ
 

Donc : 𝑝ᇱ(𝑥) − 2𝑝(𝑥) = −𝑥 −
ଵ

ଶ
− 2 × ቀ−

ଵ

ଶ
𝑥ଶ −

ଵ

ଶ
𝑥 −

ଵ

ସ
ቁ 
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                                           = −𝑥 −
ଵ

ଶ
+ 𝑥ଶ + 𝑥 +

ଵ

ଶ
  

                                           = 𝑥ଶ 
On a donc : 𝑝ᇱ(𝑥) − 2𝑝(𝑥) = 𝑥ଶ 
La fonction 𝑝 définie sur ℝ par 𝑝(𝑥) = −

ଵ

ଶ
𝑥ଶ −

ଵ

ଶ
𝑥 −

ଵ

ସ
  est donc une solution particulière de 

l’équation différentielle 𝑦ᇱ − 2𝑦 = 𝑥ଶ. 
b) Les solutions de l’équation différentielle 𝑦ᇱ = 2𝑦 sont de la forme 𝑥 ⟼ 𝐶𝑒ଶ௫, 𝐶 ∈ ℝ. 

On en déduit que les solutions de l’équation différentielle 𝑦ᇱ − 2𝑦 = 𝑥ଶ sont les fonctions 
de la forme : 
𝑓(𝑥) = 𝐶𝑒ଶ௫ −

ଵ

ଶ
𝑥ଶ −

ଵ

ଶ
𝑥 −

ଵ

ସ
, 𝐶 ∈ ℝ. 

 
Exercice 14 : 
On se propose de déterminer toutes les fonctions 𝑓 définies et dérivables sur ℝା∗ vérifiant 
l’équation différentielle : 𝑥𝑓ᇱ(𝑥) − (2𝑥 + 1)𝑓(𝑥) = 8𝑥ଶ      (𝐸)  
1-a- Démontrer que si 𝑓 est solution de (𝐸) alors la fonction 𝑔 définie sur ℝା∗ par  
𝑔(𝑥) =

௙(௫)

௫
 est solution de l’équation différentielle 𝑦ᇱ = 2𝑦 + 8      (𝐸ᇱ) 

1-b- Démontrer que si ℎ est solution de (𝐸ᇱ) alors la fonction 𝑓 définie par 𝑓(𝑥) = 𝑥ℎ(𝑥) est 
solution de (𝐸). 
2- Résoudre (𝐸ᇱ) et en déduire toutes les solutions de (𝐸) 
3- Existe-t-il une fonction f solution de l’équation différentielle (𝐸) dont la représentation 
grphique dans un repère donnée passe par le point 𝐴(𝑙𝑛2; 0) ? Si oui la préciser. 
Solution 14 : 
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II. Second ordre 
 
1) Équations différentielles du type 𝒂𝒚’ᇱ(𝒙) + 𝒃𝒚ᇱ(𝒙) + 𝒄𝒚(𝒙) = 𝟎 

Les équations différentielles linéaires homogène à coefficients constants d’ordre 2 sont de la forme : 
𝑎𝑦’ᇱ + 𝑏𝑦ᇱ + 𝑐𝑦 = 0. (avec 𝑎, 𝑏 et 𝑐 des réels non nul). 

On recherche des solutions de la forme 𝑦(𝑥) = 𝑒௥௫ où r est un nombre inconnu. 
On a : 𝑦ᇱ(𝑥) = 𝑟𝑒௥௫ et 𝑦ᇱᇱ(𝑥) = 𝑟²𝑒௥௫ 
L’équation devient : 𝑎𝑟ଶ𝑒௥௫ + 𝑏𝑟𝑒௥௫ + 𝑐𝑒௥௫ = 0 
(𝑎𝑟ଶ + 𝑏𝑟 + 𝑐)𝑒௥௫ = 0 ce qui revient à résoudre : 
 𝑎𝑟ଶ + 𝑏𝑟 + 𝑐 = 0 (car 𝑒௥௫ ≠ 0) cette équation s’appelle l’équation caractéristique de l’équation 
différentielle linéaire homogène d’ordre 2. (Il faut donc savoir résoudre une équation du second 
degré. Le rappel est fait dans le chapitre calculs numériques et algébriques). 
Nommons 𝑟ଵ et 𝑟ଶ les racines  
Selon le signe du discriminant ∆= 𝑏ଶ − 4𝑎𝑐 : 
Si ∆= 0, l’équation admet une racine double réelle 𝑟 = −

௕

ଶ௔
 

Si ∆> 0, l’équation admet deux racines réelles 𝑟ଵ =
ି௕ା√௕మିସ௔௖

ଶ௔
 et 𝑟ଶ =

ି௕ି√௕మିସ௔௖

ଶ௔
  

Si ∆< 0, l’équation admet deux racines complexes conjuguées 𝑟ଵ =
ି௕ା௜ඥି(௕మିସ௔௖)

ଶ௔
= 𝛼 + 𝑖𝛽  

et 𝑟ଶ =
ି௕ି௜ඥି(௕మିସ௔௖)

ଶ௔
= 𝛼 − 𝑖𝛽  
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La solution générale de l’équation différentielle linéaire homogène d’ordre 2 : 𝑎𝑦’ᇱ + 𝑏𝑦ᇱ + 𝑐𝑦 = 0 
est alors : 

𝑦(𝑥) = ቐ

𝐾ଵ𝑒௥భ௫ + 𝐾ଶ𝑒௥మ௫,   𝑠𝑖 ∆> 0, 𝑟ଵ 𝑒𝑡 𝑟ଶ 𝑟é𝑒𝑙𝑠  
(𝐾ଵ𝑥 + 𝐾ଶ)𝑒௥௫, 𝑠𝑖 ∆= 0, 𝑟 𝑟é𝑒𝑙

(𝐾ଵ cos 𝛽𝑥 + 𝐾ଶ sin 𝛽𝑥)𝑒ఈ௫, 𝑠𝑖 ∆< 0 𝑟ଵ 𝑒𝑡 𝑟ଶ 𝑐𝑜𝑚𝑝𝑙𝑒𝑥𝑒𝑠
 et avec 𝐾ଵ et 𝐾ଶ réels 

 
Exemple : Prenons l’équation différentielle du second ordre à coefficient constants suivante : 

𝑦"(𝑥) − 𝑦′(𝑥) + 𝑦(𝑥) = 0 
L’équation caractéristique est 𝑟ଶ − 𝑟 + 1 = 0   
∆= 1 − 4 = −3, les racines sont des nombres complexes conjugués  

𝑟ଵ =
ି௕ା௜ඥି(௕మିସ௔௖)

ଶ௔
=

ଵା௜√ଷ

ଶ
=

ଵ

ଶ
+ 𝑖

√ଷ

ଶ
  

et 𝑟ଶ =
ି௕ି௜ඥି(௕మିସ௔௖)

ଶ௔
=

ଵି௜√ଷ

ଶ
=

ଵ

ଶ
− 𝑖

√ଷ

ଶ
 

La solution de l’équation différentielle est ቀ𝐾ଵ cos
√ଷ

ଶ
𝑥 + 𝐾ଶ sin

√ଷ

ଶ
𝑥ቁ 𝑒

ೣ

మ 
 
2) Équations différentielles du type 𝒚’ᇱ(𝒙) + 𝝎²𝒚(𝒙) = 𝟎 

L’ensemble des fonctions solutions de l’équation différentielle 𝑦’ᇱ(𝑥) + 𝜔²𝑦(𝑥) = 0 où 𝜔 est un 
nombre réel strictement positif quelconque est l’ensemble des fonctions définies sur ℝ, 
𝑥 ⟼ 𝐴 cos 𝜔𝑥 + 𝐵 sin 𝜔𝑥 avec A et B des constantes qui peuvent être déterminées à l’aide 
des conditions initiales. 
L’équation caractéristique est 𝑟² +  𝜔ଶ = 0, on a ∆< 0, l’équation admet deux racines 

complexes conjuguées 𝑟ଵ =
௜ඥସఠ²

ଶ
= 𝑖𝜔 et 𝑟ଶ = −𝑖𝜔 , donc les solutions sont de la forme : 

(𝐴 cos 𝜔𝑥 + 𝐵 sin 𝜔𝑥)𝑒଴ soit 𝐴 cos 𝜔𝑥 + 𝐵 sin 𝜔𝑥. 
 
3) Équations différentielles du type 𝒂𝒚’ᇱ(𝒙) + 𝒃𝒚ᇱ(𝒙) + 𝒄𝒚(𝒙) = 𝒇(𝒙) 

De même que pour les équations différentielles linéaires d’ordre 1, on a : 

La solution de l’équation différentielle linéaire du second ordre à coefficients constants  
𝑎𝑦’ᇱ(𝑥) + 𝑏𝑦ᇱ(𝑥) + 𝑐𝑦(𝑥) = 𝑓(𝑥) est la somme de la solution générale de l’équation 
différentielle homogène associée et d’une de ses solutions particulières. 

Exemple : Prenons l’équation  

𝑦"(𝑥) − 𝑦′(𝑥) + 𝑦(𝑥) = 𝑥² 
On a vu précédemment que la solution de l’équation différentielle homogène associée est 

ቀ𝐾ଵ cos
√ଷ

ଶ
𝑥 + 𝐾ଶ sin

√ଷ

ଶ
𝑥ቁ 𝑒

ೣ

మ  

Une solution particulière est : 𝑥ଶ + 2𝑥, en effet (𝑥ଶ + 2𝑥)′ = 2𝑥 + 2 et (𝑥ଶ + 2𝑥)ᇱᇱ = 2 et 

2 − (2𝑥 + 2) + 𝑥ଶ + 2𝑥 = 𝑥² 

Donc ቀ𝐾ଵ cos
√ଷ

ଶ
𝑥 + 𝐾ଶ sin

√ଷ

ଶ
𝑥ቁ 𝑒

ೣ

మ + 𝑥ଶ + 2𝑥 est solution de l’équation différentielle. 

Recherche de la solution particulière : Méthode : 

On va chercher la solution particulière 𝑓 sous la forme 𝑓(𝑥) =  𝑥ଶ + 𝑎𝑥 + 𝑏 où 𝑎 𝑒𝑡 𝑏 sont 
des réels à déterminer. 𝑓(𝑥) =  𝑥ଶ + 𝑎𝑥 + 𝑏 ;  
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𝑓 ’(𝑥) =  2𝑥 + 𝑎 

𝑓 ’’(𝑥)  =  2 

Donc 𝑓 ’’(𝑥) − 𝑓 ’(𝑥) +  𝑓(𝑥) =  2 − 2𝑥 − 𝑎 + 𝑥ଶ + 𝑎𝑥 + 𝑏 on simplifie au maximum 

2 + 𝑏 − 𝑎 + (𝑎 − 2)𝑥 + 𝑥ଶ = 𝑥² on procède par identification des coefficients, car deux 
polynômes sont égaux si et seulement leurs coefficients sont égaux , il vient 𝑎 = 2 et 𝑏 = 0 
donc 𝑥² + 2𝑥 est solution particulière. 

Si on avait eu comme équation :  
𝑦"(𝑥) − 𝑦′(𝑥) + 𝑦(𝑥) = 𝑒ି௫, dans ce cas on cherche une solution particulière sous la 
forme 𝑓(𝑥) = (𝑎𝑥ଶ + 𝑏𝑥 + 𝑐)𝑒ି௫ (car en dérivant deux fois on a la forme 𝑒ି௫ 
𝑓 ’(𝑥) = (2𝑎𝑥 + 𝑏)𝑒ି௫ − (𝑎𝑥ଶ + 𝑏𝑥 + 𝑐)𝑒ି௫ = (−𝑎𝑥ଶ + (2𝑎 − 𝑏)𝑥 + 𝑏 − 𝑐)𝑒ି௫ 
𝑓ᇱᇱ(𝑥) = (−2𝑎𝑥 + (2𝑎 − 𝑏))𝑒ି௫ − (−𝑎𝑥ଶ + (2𝑎 − 𝑏)𝑥 + 𝑏 − 𝑐)𝑒ି௫

= (𝑎𝑥ଶ + (−4𝑎 + 𝑏)𝑥 + 2𝑎 − 2𝑏 + 𝑐)𝑒ି௫ 

On remplace dans l’équation différentielle, il vient : 

(𝑎𝑥ଶ + (−4𝑎 + 𝑏)𝑥 + 2𝑎 − 2𝑏 + 𝑐)𝑒ି௫ − (−𝑎𝑥ଶ + (2𝑎 − 𝑏)𝑥 + 𝑏 − 𝑐)𝑒ି௫ +
(𝑎𝑥ଶ + 𝑏𝑥 + 𝑐)𝑒ି௫ = 𝑒ି௫ … 
3𝑎𝑥ଶ + (−4𝑎 + 𝑏 − 2𝑎 + 𝑏 + 𝑏)𝑥 + 2𝑎 − 2𝑏 − 𝑏 + 𝑐 + 𝑐 + 𝑐 = 1 
D’où 𝑎 = 0, 𝑏 = 0 et 𝑐 =

ଵ

ଷ
 

𝑓(𝑥) =
௘షೣ

ଷ
 est une solution particulière de l’équation différentielle 𝑦"(𝑥) − 𝑦′(𝑥) + 𝑦(𝑥) =

𝑒ି௫, 

Donc ቀ𝐾ଵ cos
√ଷ

ଶ
𝑥 + 𝐾ଶ sin

√ଷ

ଶ
𝑥ቁ 𝑒

ೣ

మ +
௘షೣ

ଷ
 est solution de l’équation différentielle 𝑦"(𝑥) −

𝑦′(𝑥) + 𝑦(𝑥) = 𝑒ି௫ . 

Exercice 15 : 

On considère y la fonction définie sur ℝ , de la variable 𝑥, dérivable sur ℝ, vérifiant 
l’équation différentielle (𝐸) ∶  9𝑦’’(𝑥)  −  𝑦(𝑥)  =  4.  

1. Résoudre l’équation différentielle (𝐸0) ∶  9𝑦’’(𝑥)  −  𝑦(𝑥)  =  0  

2. déterminer la solution particulière ℎ de (𝐸) sous la forme d’une constante  

3. En déduire les solutions générales de (𝐸).  

4. Déterminer la fonction y solution de (𝐸) vérifiant 𝑦(0)  =  0 et 𝑦’(0)  =  0. 

Solution 15 : 
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Exercice 16 : 

On considère y la fonction définie sur IR, de la variable t, dérivable sur IR, vérifiant l’équation 
différentielle (𝐸) ∶  𝑦’’(𝑡)  +  2𝑦’(𝑡)  =  (4 +  3𝑡)𝑒 ௧ .  

1. Résoudre l’équation différentielle : 𝑦’’(𝑡)  +  2𝑦’(𝑡)  =  0 (𝐸’)  

2. Déterminer le réel A tel que 𝑓(𝑡)  =  𝐴𝑡𝑒 ௧ soit une solution particulière de (E )  

3. En déduire les solutions générales de (E). 

Solution 16 : 

 

Exercice 17 : 

On considère 𝑥 la fonction définie sur IR, de la variable t, dérivable sur IR, vérifiant l’équation 
différentielle (𝐸) ∶  𝑥’’(𝑡)  +  4𝑥(𝑡)  =  − 6 𝑠𝑖𝑛(𝑡).  
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1. Résoudre l’équation différentielle (𝐸0) ∶  𝑥’’(𝑡)  +  4𝑥(𝑡)  =  0  

2. Déterminer les réels A et B tel que la solution particulière 𝑔 de (E) s’écrive sous la forme : 𝑔(𝑡)  =

 𝐴 𝑐𝑜𝑠(𝑡)  +  𝐵 𝑠𝑖𝑛(𝑡)  

3. En déduire les solutions générales de (E).  

4. Déterminer la fonction 𝑥, solution de (E), vérifiant 𝑥(0)  =  −1 et 𝑥’(0)  =  0 

Solution 17 : 

 

 


